Réaliser un livret professionnel

Projet d’écriture longue  en CAP 


Cette séquence s’inscrit dans la partie « démarches et méthodes » du programme des C.A.P. 

	Réaliser des tâches globales concrètes 

Le passé scolaire des élèves, des apprentis et des adultes en formation, leur approche pragmatique du savoir conduisent l'enseignant à penser des projets pédagogiques qui les sollicitent, à leur proposer des situations d'apprentissage qui prennent sens pour eux. L'enseignement du français est centré sur les besoins que manifestent les apprenants de ces classes et qu'ils formulent souvent par l'expression "comprendre la vie". C'est pourquoi l'enseignant privilégie la logique du "faire" en proposant la réalisation de tâches globales concrètes proches de l'univers connu des apprenants (familial, social, professionnel). 
Conçu comme stratégie d'apprentissage et non comme simple évaluation terminale, ce type de réalisation permet de fédérer l'ensemble des activités de la séquence de français. Elle évite l'écueil de la juxtaposition de savoirs décontextualisés et sans finalités perceptibles pour les apprenants. 
Cette démarche favorise une réelle construction des savoirs. Elle prend appui sur les compétences et l'expérience sociale et scolaire des élèves, des apprentis et des adultes en formation. Elle les confronte à la réalité, à la complexité des discours, et leur fait prendre conscience de la nécessité d'acquérir ou de renforcer des compétences d'expression et de communication socialement et professionnellement utiles. Enfin, elle les reconnaît comme sujets agissants, ayant droit à l'erreur, capables de mobiliser des savoirs pour mener jusqu'à son terme un projet dont la réalisation concrète contribue fortement à une valorisation personnelle.

Extrait du Programme de l’enseignement du français pour les C.A.P. 




Elle a comme objectifs d’initier les élèves à la rédaction de textes fonctionnels qui leur seront demandés tout au long de leurs études (rapports de stage, études de cas…) ainsi que de leur vie professionnelle et de les entraîner à la pratique de l’écriture longue. 

	Qu'il s'agisse d'une réflexion sur l'usage professionnel du langage, des discours d'entreprise ou de la culture des métiers, l'enseignant de français donne aux élèves, aux apprentis et aux adultes en formation l'occasion de formaliser et d'échanger les expériences en recourant à l'étude de documents professionnels et à la production de comptes rendus oraux et écrits. 

Extrait du Programme de l’enseignement du français pour les C.A.P. 


L’idée de réaliser cette séquence avec des élèves en 1ère année C.A.P. d’insertion, section Carrosserie réparation et peinture en carrosserie, s’est imposée face au constat des grandes difficultés que rencontraient ces jeunes à l’écrit. L’objectif était de les motiver à écrire afin de surmonter leur inhibition en :

·  s’appuyant sur une activité professionnelle qu’ils maîtrisent bien et dans laquelle ils réussissent,

·  entraînant les élèves à l’écriture longue avec des étapes de mise à distance, relecture, auto-correction, réécriture, finalisation ainsi  que le préconise les programmes.

·  Le moment propice pour lancer ce projet est le deuxième ou le début du troisième trimestre en première année et cela pour deux raisons. D’une part, il faut laisser aux élèves le temps de découvrir le métier, de se sentir à l’aise, de s’approprier des gestes, des méthodes et des habitudes. D’autre part, ce travail doit être fait avant la première  période de formation en entreprise, pour qu’ils puissent utiliser ce livret pendant le stage et être capables de rédiger un journal de bord que l’on peut concevoir comme une prolongation de cette séquence. 

Le deuxième trimestre est la période idéale car ils ont déjà des acquis en pratique professionnelle et de plus on peut demander aux élèves de  présenter les livrets pendant les portes ouvertes de l’établissement.

Présentation de la séquence

Finalité : s’insérer dans l’univers professionnel. 

Sujet : rendre compte d’une expérience professionnelle.
Objectif:  rédiger un texte fonctionnel : décrire et expliquer une tâche professionnelle.

	Objectifs
	Dominante
	Activités
	Supports
	Durée :

	Séance 1 

Identifier les caractéristiques d’un texte fonctionnel. 
	Lecture
	Lire un texte d’explication d’une tâche professionnelle globale.  Analyser la situation de communication, le registre, le contenu, la forme du texte.
	« L’explication d’une tâche » Manuel CAP français Foucher
	1 H.

	Séance 2 
Définir le projet.

Établir les critères de réussite.
	Oral
	Construire la consigne et élaborer une grille de validation en fonction de l’écrit attendu : faire adhérer les élèves au projet d’écriture.
	 Idem séance 1.
	1 H.

	Séance 3 
Concevoir une tâche par étapes.

Rédiger un texte fonctionnel.

Production écrite, 1er jet
	Écriture
	Choisir une tâche et définir les étapes. Rédiger les étapes en utilisant la première personne du singulier « je ».
	- Cahier élève 

- Texte de la séance 1
	2 H.

	Séance 4 

Lire, apprécier, évaluer un texte fonctionnel professionnel
	Oral
	En groupes, lire et corriger  le contenu des productions des camarades. Puis présenter et commenter ses observations sur la démarche professionnelle.
	- Cahier élève : productions des élèves
	1 H.

	Séance 5  

Corriger, améliorer l’écrit.
	Étude de la langue
	Correction de la forme des productions. On corrige la copie du camarade, on explique les choix de correction. en utilisant la grille de validation créée lors de la séance n°2.
	-Cahier élève 

-Grille de validation, 

- Dictionnaires
-Tableaux de conjugaison
	1H.

	Séance 6 : 

 Améliorer une production écrite. 2ème  jet 
	Écriture
	Reprendre son texte pour apporter des améliorations qui émanent des remarques des séances précédentes (4 et 5)
	- Cahier élève. 
	1H.

	Séance 7: 

Concevoir et écrire un glossaire professionnel 
	Écriture
	Relever tous les mots professionnels et/ou techniques utilisés dans le texte et les classer par ordre alphabétique.
	- Cahier élève. 

-Fiches techniques
	1H.

	Séance 8:

Analyser l’écriture dictionnairique.
	Étude de la langue
	Étude de la présentation d’un mot dans un dictionnaire. Les abréviations. La nature des mots. Le genre.
	-Dictionnaires
	1H.

	Séance 9:

Penser et rédiger une définition pour chaque mot.
	Écriture
	Créer des définitions pour les mots professionnels.
	-Cahier élève. 
	1H.

	Séance 10 :
Utiliser l’outil informatique pour écrire un texte.
	Écriture
	Saisie et mise en forme des deux textes en salle TICE (choix de la police et italiques).
	-Cahier élève.

-Outil informatique 

*Annexes 1 et 2
	2H


 Un travail qui nécessite l’interdisciplinarité

L'interdisciplinarité suppose l'échange de connaissances, d'analyses, de méthodes entre deux ou plusieurs disciplines. Elle implique des interactions et un enrichissement mutuel entre plusieurs professeurs.

Un travail étroit est donc nécessaire, avec les enseignants de pratique professionnelle, pour mener à bien ce projet et profiter de tous les avantages de l’interdisciplinarité :

· la cohésion pédagogique des programmes,

· la diversité et la richesse des contenus,

· l’apport indispensable de chaque discipline dans la réussite du projet,

· la place prépondérante de l’élève (et de son projet) qui devient l’acteur de sa propre formation.

L’objectif principal de cette séquence est en effet la mise en place d’un « moment de formation » propice à l’expression, à la créativité des élèves et à l’échange entre eux.

Ceux-ci doivent mettre en œuvre plusieurs compétences : lecture, écriture, analyse, procédés de vérification et de correction, étude de comportement. Le groupe classe devient ainsi un vecteur de connaissance et un garant de vérification.

Les moments forts du calendrier

La séquence, telle qu’ elle est décrite dans ce document, est certes assez longue (10 séances) ; néanmoins, elle reste variable selon les besoins ou/et les contraintes de progression de chaque groupe. 

Dans ce cas précis, il s’agit d’un projet qui a aussi comme objectif  la production, par chaque élève, d’un livret professionnel  qui va ultérieurement être présenté et commenté  pendant les portes ouvertes.

 Mais il s’agit aussi d’une séquence consacrée à l’écriture longue dont le contenu  donnera aux élèves une raison  de trouver du sens dans l’acte d’écrire puisqu’ils mettront en exergue leurs connaissances professionnelles.

La présentation du livret, à un public non averti, demeure le moment le plus attendu et il a été le véritable moteur  du projet.  

La séance 2 revêt une importance capitale car elle doit susciter  l’intérêt des élèves pour le projet afin de déterminer leur adhésion et leur implication. C’est le moment où l’on s’écarte de l’étroite logique « scolaire » en abordant l’interdisciplinarité, le moment où l’on définit la situation d’écriture, les objectifs et les critères de réussite grâce à la grille de validation .  C’est le moment où on donne du sens à notre pratique.

Les séances 4 et 5 sont des temps d’échanges et de corrections (auto-correction ainsi que correction d’autrui) :

· La séance 4 concerne le fond. 

Les élèves lisent et réagissent sur la copie du camarade en adoptant une « posture d’expert » sur la question. Ils sont appelés à mobiliser leurs connaissances et à mettre en application des capacités, à contrôler et planifier leurs propres processus d’apprentissage en vue de la réalisation d´un objectif déterminé.  

· La séance 5 concerne la forme. 

Les élèves lisent et réagissent sur la copie du camarade. Ils sont appelés à réfléchir sur la présentation des étapes (titres, retours à la ligne, phrases simples), sur les fautes de grammaire, d’orthographe, de syntaxe et à proposer une correction argumentée. Il est important de leur faire justifier leurs choix de correction. Cette pratique vise à les rendre plus naturellement attentifs aux erreurs, afin qu’ils puissent réinvestir de façon spontanée cette capacité pour leurs auto-corrections.
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Programme C.A.P du français et Socle commun des connaissances

Cette séquence fait appel à plusieurs des compétences préconisées dans le Programme des C.A.P., elle joint également un grand nombre des capacités et des attitudes que l’on retrouve dans les différents piliers du Socle commun des connaissances.

	→ Savoir organiser sa pensée

· Mobiliser ses connaissances, les formaliser, les réutiliser

· Reformuler ce que l’on vient d’apprendre, et expliquer ce que l’on vient de faire 

→ Savoir lire, savoir écrire

· lire tous les types de discours 

· comprendre l'organisation et les enjeux des messages écrits 

· prendre en compte le destinataire et choisir le type de discours attendu dans une production écrite

· utiliser une langue correcte et les codes requis dans une situation de communication.

→ Savoir s’exprimer à l’oral et à l’écrit, savoir écouter

· se dire, dire le monde, avec un vocabulaire précis 

· prendre sa place dans les débats contemporains (argumentation) 

· prendre conscience des usages personnels et sociaux de la langue, les réutiliser.

Extrait du Programme de l’enseignement du français pour les C.A.P.




	Capacités

savoir observer, questionner, formuler une hypothèse et la valider, argumenter, modéliser de façon élémentaire 

La culture scientifique et technologique

	Capacités

 -s'approprier un environnement informatique de travail ;
- créer, produire, traiter, exploiter des données ;
- s'informer, se documenter ;
- communiquer, échanger

La maîtrise des techniques usuelles de l’information et de la communication

	A. - L'autonomie
Connaissances

connaître les processus d'apprentissage, ses propres points forts et faiblesses

Capacités
-s'appuyer sur des méthodes de travail (organiser son temps et planifier son travail, prendre des notes, consulter spontanément un dictionnaire, une encyclopédie, ou tout autre outil nécessaire…) ;
-savoir respecter des consignes ;
- être capable de raisonner avec logique et rigueur et donc savoir :
- mettre en relation les acquis des différentes disciplines et les mobiliser dans des situations variées ;
- identifier, expliquer, rectifier une erreur ;
- savoir s'auto évaluer ;
- développer sa persévérance ;

Attitudes
-la volonté de se prendre en charge personnellement ;
- conscience de la nécessité de s'impliquer, de rechercher des occasions d'apprendre ;
- conscience de l'influence des autres sur ses valeurs et ses choix ;
	B. - L'esprit d'initiative


Capacités


- définir une démarche adaptée au projet ;

- trouver et contacter des partenaires, consulter des personnes-ressources ;

- prendre l'avis des autres, échanger, informer, organiser une réunion, représenter le groupe ;

- déterminer les tâches à accomplir, établir des priorités.

Attitudes


- curiosité et créativité ;

- motivation et détermination dans la réalisation d'objectifs.

L’autonomie et l’initiative


Extrait du Socle commun des connaissances
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ANNEXE 1

( Exemple d’une production écrite d’ un élève : l’explication d’une tâche professionnelle)

Peinture d'une aile neuve

Étape 1 : vérification de la pièce

Quand il s’agit d’une aile toute neuve, il faut d'abord la vérifier en passant la main droite sur toute la surface.
Une aile neuve qui vient directement du constructeur « Citroën », est équipée d'une couche cataphorèse ; c'est presque la même chose que l'apprêt. Il faut enlever cette couche avec du papier 100 à sec.
Quand je ponce, je dois poncer les bordures en premier, car elles sont dangereuses ; on risque de se couper. 

Par la suite je ponce les entrées.
Étape 2 : pose de primaire
Je vais au laboratoire, je prends une réglette, un pot et je prépare le dosage 1 pour 1 (50% de primaire et 50% de diluant).
La couche de primaire est obligatoire pour que la peinture tienne sur la tôle.
Je prends un tréteau et je mets la cabine en route.
Je prends le pistolet pour la peinture primaire.
Je commence par peindre les entrées.
Je change mon jet (petit jet pour les entrées)
Après, pour l'extérieur, je choisis un jet plus important.
Dans la première couche je mets un peu de primaire. Dans la deuxième j’en mets un peu plus. 

Je laisse le primaire sécher. Pendant ce temps, je nettoie mon pistolet.

Étape 3 : pose d’apprêt
Je prends un autre pot et une réglette 5 pour 1.
Je mélange de l'apprêt, du durcisseur et du diluant universel.
Je prends mon pistolet et je vais dans la cabine.
Je branche mon pistolet à air.
Je commence par peindre les entrées, je continue par peindre le reste en réglant mon jet.
Je recommence mais pour faire une couche plus fine.
Je laisse mon aile dans la cabine pour 10 à 20 minutes.
Pendant ce temps je range mon poste de travail, je nettoie mon pistolet et je fais une petite pause de 3 minutes.

 Étape 4 : ponçage
Je prends un seau d'eau, une éponge et un guide de ponçage.
Je sors mon aile de la cabine ; elle est chaude. Je la laisse refroidir un peu et je la mets sur un tréteau.
Je prends du papier 800 à la main gauche et l'éponge à la main droite.
Je ponce sans appuyer trop fort, à l'aide d'un guide de ponçage.
Si c'est bon et qu'il n'y a pas de défauts, j'essuie mon aile avec la peau de chamois.
Je donne un coup de soufflette en passant ma main en même temps.
A la fin du ponçage je range mon poste de travail.
Étape 5 : peinture
Je mets l'aile sur le tréteau et je mets ma cabine en route.
Je vais dans le laboratoire et je prends un pot propre et une réglette 2 pour 1.
Il me faut de la peinture, du durcisseur et du diluant universel.
Il y a plusieurs types de peinture : brillante et  métallisée.
La peinture brillante, c'est la peinture qui brille directement (pas besoin de vernis)
La peinture métallisée demande obligatoirement du vernis.
Moi, je prends de la peinture brillante et je respecte le dosage 1 pour 2.
Après avoir préparé la peinture, je prends un filtre et je verse la peinture dans mon pistolet en passant par le filtre.
Je prends deux mouchoirs ; un pour appliquer le dégraissant et l'autre pour essuyer après avoir dégraissé.
Je ne touche plus mon aile. Je branche mon pistolet à l'air et je règle le jet pour les entrées.
Je commence à peindre tranquillement. Il ne faut surtout pas être stressé.
Je peins mes entrées, puis je peins les extérieurs. 
J'attends que ça sèche et je recommence pour la deuxième couche. Il faut tout faire pour que ça brille, sans avoir des coulures.
Si la peinture est bien faite, je laisse mon aile dans la cabine pour 24 heures et 2 heures dans la cabine chaude.
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ANNEXE 2

( Exemple d’une production élève : le lexique professionnel)

LEXIQUE

Aile : (n,f) partie de voiture
Application : (n,f) pose de peinture sur l'aile
Bleu : (n,m) c'est un vêtement qu'on porte pendant le travail
Cabine : (n,f) endroit pour peindre les voitures avec une bonne température
Camoufler : (v) action de cacher les parties que l'on veut pas peindre
Couteau à mastic : (n,m) outil qui sert à mélanger le mastic
Couche : (n,f) une épaisseur de peinture 

Décacher : (v) enlever les papiers de protection après avoir peint 
Diluant : (n,m) liquide que l’on mélange avec la peinture 

Dégraisser : (v) donner une propreté pure pour que la tôle soit prête à peindre
Épaisseur : (n,f) c'est la grosseur des couches de peinture
Filtre : (n,m)  pour filtrer la peinture des petites pierres et impuretés 
Guide de ponçage : (n,m) outil qui nous guide pour poncer l'aile
Mastic : (n,m) c'est de la résine qui sert à cacher les rayures 

Papier à poncer :(n, m) outil qui sert à enlever les couches de peinture et de mastic
Peau de chamois : (n,f)  chiffon spécial pour essuyer l'aile et retirer l'eau
Ponçage : (n,m) action de poncer la peinture ou le mastic avec du papier à poncer
Pot : (n, m) récipient où on mélange la peinture
Rayure : (n,f) enfoncement de la tôle ou manque de peinture
Toucher : (v) passer la main droite très doucement sur les surfaces pour vérifier
Tréteau : (n,m) pied où on pose l'aile pour pouvoir travailler 
Vernis : (n,m) couche finale qui permet à la peinture de briller (pour métalliser)
Hicham El Idrissi
PAGE  
5

